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Résumé : 

Le processus de gestion de la sécurité implique de comprendre de nombreux facteurs qui 

contribuent aux risques et d'identifier des mesures de prévention et de protection pour les réduire, 

y compris des barrières de sécurité. 

Cette recherche a pour objectif principal d’identifier tous les dangers et les risques liée au 

processus de traitement des eaux de l’usine Prolipos afin d’optimiser les moyens pour préserver 

les ressources (humaines et matérielles) de l’entreprise (unité de travail, poste,) identifiées dans 

l'évaluation des risques professionnels EVRP appliquée au sein de l’Entreprise. 

Mots clés : Risques, les barrières de sécurité, Evaluation, EVRP. 

 

 

 

 

 :ملخص

بما  منها،تتضمن عملية إدارة السلامة فهم العديد من العوامل التي تساهم في المخاطر وتحديد التدابير الوقائية والحمائية للحد 

 .في ذلك حواجز السلامة

الهدف الرئيسي من هذا البحث هو تحديد جميع المخاطر والمخاطر المتعلقة بعملية معالجة المياه في مصنع بروليبوس من 

الموقف،( المحددة في تقييم المخاطر المهنية   العمل،سين وسائل الحفاظ على موارد الشركة )البشرية والمادية( )وحدة  أجل تح

 .في الشركة المطبقة داخل الشركة 

   المفتاحية تالكلما :

 , EvRPلمخاطرا حواجز السلامة, تقييم.
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Introduction générale : 

 

     L’eau est une ressource naturelle vitale pour l’homme, pour son Alimentation, sa santé, elle 

l’est aussi pour ses activités, autant domestiques, industrielles qu’agricoles.  

      Cependant cette ressource est une arme à double tranchant, en effet l’eau devient polluée après 

son usage et les rejets fortement chargés en matières polluantes déversés sans traitement dans le 

milieu naturel engendrent des déséquilibres biologiques pour la faune et la flore, mais aussi des 

maladies (épidémies) dangereuses. 

      À l'échelle mondiale, le traitement des eaux usées constitue le premier enjeu de santé publique. 

Ces traitements peuvent être réalisés de manière collective dans une station d’épuration ou de 

manière individuelle.  

   La plupart des stations d'épuration fonctionnent selon les mêmes processus de base, mais des 

différences plus ou moins importantes peuvent exister dans la manière de mettre en place ces 

processus   

    En effet, l’usine Prolipos est dotée d’une station d’épuration des eaux usées qui contribue à la 

protection des ressources hydriques et surtout à la sauvegarde de l’environnement. 

Le risque est l'association de la probabilité et de sa gravité d'un dommage Il est divisé en trois types 

qui sont le risque industriel, le risque naturel et le risque Professional à qui me prête attention dans 

mes études. 

Il est très nécessaire d'analyser et d’'évaluer un risque Professional car ses dommages peut atteint 

les trois facteurs les personnes, les biens et l’environnement. 

     Pour analyser ses risques professionnels, il existe plusieurs méthodes quantitatives ou 

qualitatives, elles diffèrent selon l'activité, l’objectif et les besoins de l’entreprise. 

   Alors comment précise les risques Professionnels et les évaluer au sein d’une station de 

traitement des eaux usée industrielle ? 
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       Pour répondre à cette problématique ; on a choisi la station d’épuration de l’entreprise SARL 

Prolipos société de production des corps gras et leurs dérivés au niveau de la wilaya d’Oum El 

Bouaghi,  

   On a proposé durant notre étude présidant ces hypothèses pour réponde à la problématique : 

− L’application de la méthode EvRP nous donner une idée sur l’identification des risques 

professionnelles et son estimation  

− Suggérer des barrières de sécurité. 

     Cette mémoire contient, tout d'abord, une introduction où je me fais une idée globale du sujet, 

de la problématique et de l’objectif de la réalisation de ce travail. 

     Le mémoire est divisé en trois chapitres, dont la première partie est une étude théorique, dans 

le chapitre I où j’ai mis des généralités sur les procèdes de traitement des eaux usées industriel 

tandis que le chapitre II explique les méthodes d’analyse des risques, et comment les appliquer,  

     Quant à deuxième partie (la partie pratique), elle commence par le chapitre III, présentant le 

processus d'application de l’EvRP à la station d’épuration. 

    Enfin, je termine le mémoire par une conclusion générale résumant les travaux et les résultats 

atteints, en plus des recommandations. 
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Introduction : 

  Les eaux usées sont des eaux chargées en éléments polluants qui résultent de l’activité humaine. 

Il s’agit principalement des eaux usées domestiques et des eaux usées industrielles, mais elles 

peuvent aussi avoir une origine agricole, artisanale ou autre. 

  L’assainissement consiste à traiter ces eaux usées avant leur retour dans le milieu naturel afin de 

protéger la santé publique ainsi que l’environnement contre les risques liés à ces rejets 

  L’objectif d’épuration des eaux usées est l’obtention d’une eau épurée qui satisfait aux normes de 

rejets édictés par la législation, et pouvant par suite être évacuée sans danger du point de vue du 

risque pour la santé humaine et l'environnement. [1]   

I- Généralité sur les eaux usées 

I-1 Définition des eaux usées : 

  Les eaux usées sont toutes les eaux des activités domestiques, agricoles et industrielles chargées 

en substances toxiques qui parviennent dans les canalisations d’assainissements Les eaux usées 

englobent également les eaux de pluie et leur charge polluante elles engendrent au milieu récepteur 

toutes sortes de pollution et de nuisance [2]. 

I-2 Les types des eaux usées : 

Les eaux usées sont classées en quatre types : 

I-2-1 Les eaux usées domestiques : 

-Elles proviennent des différents usages domestiques de l'eau 

-Elles sont essentiellement porteuses de pollution organique. 

-Elles se répartissent en eaux ménagères, qui ont pour origine les salles de bains et les cuisines et 

sont généralement chargées de détergents, de graisses, de solvants, de débris organiques, ...etc.  

  Les eaux de vannes sont les rejets des toilettes, chargés de diverses matières organiques azotées 

et de germes fécaux [3]. 

  Généralement on parle d’eaux grises pour toutes les eaux de lavage et d'eaux noires pour les eaux 

fécales des WC que l’on appelle aussi eaux-vannes. 

 Cette différence de couleur traduit le niveau du risque sanitaire [4]. 
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I-2-2 Les eaux usées industrielles : 

 Elles sont très différentes des eaux usées domestiques. Leurs caractéristiques varient d'une 

industrie à l'autre.  

  En plus des matières organiques azotées ou phosphorées, elles sont chargées en différentes 

substances chimiques organiques et métalliques. Selon leur origine industrielle elles peuvent 

également contenir des : 

• Graisses (industries agroalimentaires, équarrissage) 

• hydrocarbures (raffineries) 

• métaux (traitement de surface, métallurgie) 

• acides, des bases et divers produits chimiques (industries chimiques diverses, tanneries) 

• matières radioactifs (centrales nucléaires, traitement des déchets radioactifs) [5]. 

I-2-3 les eaux usées pluviales : 

Les eaux pluviales sont celles qui proviennent des précipitations atmosphériques. Les eaux 

d’arrosage et de lavage de voies publiques et privées, de jardins, de cours d’immeubles sont 

assimilées à des eaux pluviales. 

 Dans certains cas, les eaux pluviales et assimilées, en fonction de leur charge polluante, peuvent 

être considérées comme des eaux usées non domestiques [6]. 

I-2-4 les eaux usées agricoles : 

Ce sont des eaux qui ont été polluées par des substances utilisées dans le domaine agricole. 

Dans le contexte d’une agriculture performante et intensive, l’agriculteur est conduit à utiliser 

divers produits d’origine industrielle ou agricole dont certains présentent ou peuvent présenter, des 

risques pour l’environnement et plus particulièrement pour la qualité des eaux. 

Il s’agit principalement des : 

• fertilisants (engrais minéraux du commerce ou déjections animales produites ou non sur 

l’exploitation) 
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• produits phytosanitaires (herbicides, fongicides, insecticides,) [7]. 

I-3 la pollution des eaux : 

La pollution de l'eau c'est la contamination de l'eau par des corps étrangers tels que des micro-

organismes, des produits chimiques, des déchets industriels ou autres. 

Ces substances et corps étrangers dégradent la qualité de l'eau et la rendent impropre aux usages 

souhaités. [8]. 

I-3-1 La pollution minérale : 

Pollution liée à la présence de sels (chlorures et sulfates) quantifiée en mesurant les quantités 

d'azote et de phosphore présentes dans l'eau, qui proviennent en grande partie des matières 

organiques complexes (déchets alimentaires, matières fécales, etc.).  

Le phosphore provient également de certains produits de nettoyage, détergents et produits de 

vaisselle. [9]. 

I-3-2 La pollution organique : 

La pollution organique est un type de pollution chimique provoquée par les polluants carbonés, 

comme la matière organique (lisier, boues d'épuration, etc.), les organochlorés (DDT) ou encore 

les polychlorobiphényles (PCB) [8]. 

I-3-3 La pollution microbiologique : 

La pollution microbiologique est une forme de pollution de l’eau engendrée par la présence de 

micro-organismes pathogènes tels que des virus, des parasites ou des bactéries, pouvant présenter 

un risque pour la santé publique. Ce type de pollution entraîne également des restrictions d’usage 

telles que la baignade ainsi que la pratique d’activités nautiques. Enfin, la contamination 

microbiologique diminue la qualité de l’eau brute destinée à l’approvisionnement en eau potable 

[9]. 

I-4 Définition des eaux usées industrielles : 

Eaux qui sont rejetées ou produites au cours de processus de production industrielle et qui n'ont 

pas de valeur immédiate pour ces processus. Dans les cas où des systèmes de recyclage de l'eau 

existent, les eaux usées industrielles correspondent au volume d'eau finalement rejeté par ces 

circuits.  
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Pour satisfaire aux normes de qualité requises en vue d'un éventuel rejet dans les égouts publics, 

il est entendu que ces eaux sont soumises à un traitement sur site.  

Pour les besoins du présent questionnaire, les eaux de refroidissement ne sont pas considérées 

comme des eaux usées industrielles.[9]. 

Les eaux usées sanitaires et les eaux pluviales collectées sur les terrains industriels sont également 

exclues de la présente catégorie. 

I-5 Origine et nature des rejets industriels : 

La diversité des activités industrielles engendre des rejets spécifiques de caractéristiques variables 

et de composition hétérogène souvent fluctuante. Ce qui implique une investigation propre à 

chaque type d’industrie.  

Il est donc fondamental d’être parfaitement informé sur les procédés de fabrication et 

l’organisation des circuits d’alimentation en eau de l’usine ainsi que des réseaux d’assainissement 

assurant l’évacuation de la production polluante [10] 

Les eaux résiduaires industrielles (ERI) se différencient, en fonction de l’utilisation de l’eau, en 

différentes catégories : 

• Effluents de fabrication ou de procédés 

La plupart des procédés conduisent à la fabrication ou à la transformation d’un produit à des rejets 

polluants qui proviennent du contact de l’eau avec les gaz, les liquides ou les solides.  

Ces rejets sont continus ou discontinus. 

Dans l’industrie alimentaire, ces eaux représentent l’essentiel de la pollution organique dissoute 

[10]. 

• Eaux des circuits de refroidissement 

Les eaux des circuits de refroidissement, abondantes et généralement non polluées, car non en 

contact avec les produits fabriqués, peuvent être recyclées. Elles sont souvent rejetées encore 

chaudes (30 à 50°c). Si elles ne sont pas à une température incompatible avec un traitement 

physique (risque de courants de convection dans les décanteurs) ou biologique, elles peuvent être 

utilisées pour diluer des rejets très concentrés avant le traitement [11]. 
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• Eaux de lavage des sols et des machines 

Contrairement aux autres rejets, le degré de pollution et le débit des eaux de lavage sont très 

variables et particulièrement importants à la fin de la semaine et des périodes de travail et au cours 

des nettoyages. Elles sont chargées de produits divers, matière première ou liqueurs de fabrication, 

hydrocarbures et huile de machines, produits détergents, produits bactéricides. Parfois, comme 

c’est souvent le cas dans l’industrie alimentaire, les lavages des appareils sont faits avec des 

solutions très acides ou très alcalines. Ce qui entraine de fortes variations de pH [12]. 

A noter par ailleurs, les caractères parfois occasionnels de ces rejets qui peuvent correspondre, 

par exemple, à des fuites accidentelles de produits durant leur manipulation ou leur stockage. Ce 

sont les plus dangereux et les moins maîtrisables [13]. 

• Les mélanges d’effluents 

Les mélanges d’effluents, avant leur traitement est intéressant, surtout lorsqu’il s’agit de deux 

rejets de qualités complémentaire, par exemple d’un effluent acide et d’un effluent basique [14]. 

I-6 Caractérisation générale des effluents : 

Pour la bonne définition d’une station de traitement des eaux résiduaires, il est nécessaire de 

pouvoir disposer des éléments suivants : 

- Fabrications types, capacités et cycles, matières première consommées ; 

- Composition de l’eau d’appoint à l’usine ; 

- Possibilité de séparation des rejets et/ou de recyclages ; 

- Volume journalier d’effluent par catégorie ; 

- Débit horaire moyen, maximum (fréquence et durée par catégorie) ; 

- Flux de pollution moyen, maximal (fréquence et durée) par catégorie de rejet et pour une 

pollution spécifique de l’industrie considérée dans l'eau.  

Elle joue un rôle important dans la solubilité des sels et surtout des gaz (en particulier l’O2) dans 

l'eau, ainsi que la détermination du pH et la vitesse des réactions chimiques [14]. 
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I-7 Les normes de rejet : 

Les normes de rejet à respecter sont très variables : 

- Les paramètres de pollution sont plus nombreux et spécifiques à chaque industrie ; 

- Les effluents peuvent être rejetés directement dans le milieu naturel ou dans des égouts urbains 

aboutissant à des stations biologiques dont ils ne doivent pas perturber le fonctionnement  

- Si l’usage courant implique des limitations de concentrations dans l’effluent, l’imposition de 

quantités rejetées maximales par jour ou par unité de produit élaboré devient plus fréquente.  

On considère aussi des moyennes mensuelles et des maximums journaliers ; 

- Parfois certaines tolérances sont prévues dans l’application des normes si leur application stricte 

conduit à une impossibilité économique.  

Les normes doivent tenir compte des sensibilités des méthodes de dosage et des possibilités 

techniques de traitement. [15]. 

I-8 Traitement des eaux usées industriel 

I-8-1 Les principales étapes de traitement des eaux usées : 

Les stations d’épuration sont pour la plupart conçues et fonctionnent selon un schéma classique 

qui doit être adapté à chaque cas particulier : Industrie, agriculture ou agglomération. Selon le 

degré d’élimination de la pollution et les procédés mis en œuvre, plusieurs niveaux de traitement 

sont définis : des traitements primaires et le traitement secondaire.  

Dans certains cas des traitements tertiaires sont nécessaires, notamment lorsque l’eau épurée doit 

être rejetée en milieu particulièrement sensible. 

• Le prétraitement :  

Le prétraitement est un l’ensemble d’opérations physiques et mécaniques destinées à extraire de 

l’eau brute. Ils ont pour objectif d’éliminer les éléments les plus grossiers qui sont susceptibles de 

gêner les traitements ultérieurs.  

S’il s’agit de déchets volumineux (dégrillage), des sables et graviers (dessablage) et des graisses 

(dégraissage-déshuilage) [16].  
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➢ Le dégrillage 

Le dégrillage est la première étape du prétraitement qui permet de retirer les gros déchets : les 

branches, les feuilles d'arbres, les objets métalliques, les plastiques…Etc. 

Par élimination mécanique. L’importance de cette opération est de ne pas boucher les autres 

installations [8].  

Un râteau vient régulièrement débarrasser ceux-ci de la grille. Ses gros déchets sont ensuite 

collectes. 

➢ Le dessablage 

Le dessablage consiste en l’élimination des sables présents dans l’effluent brute pour 

éviter leur dépôt dans les canalisations induisant leur bouchage et permet de réduire la 

production des boues et d’éviter de perturber les autres étapes de traitement, en particulier, le 

réacteur biologique [20]. 

➢ Le déshuilage et dégraissage 

Le déshuilage est une extraction liquide-liquide tandis que le dégraissage est une extraction 

solide-liquide.  

On peut considérer que le déshuilage dégraissage ce rapport à l’extraction de toute matière 

flottante d’une densité inférieure à celle de l’eau.  

Ces matières sont de natures très diverses (huiles, hydrocarbures, graisses…) [17]. 

La mousse des huiles formée à la surface est retirée par écumage. L’importance de cette opération 

est d’éviter les encrassements des ouvrages, notamment les canalisations [11] 

• Traitements primaires (physique chimique) 

Le traitement primaire constitue une pré-épuration non négligeable pour garantir la qualité du 

rejet en milieu naturel.  

Les matières décantables se déposent au fond ou flottent à la surface par différence de densité ou 

après l’adjonction de produit agglomérant les matières, accélérant leur flottation ou leur 

sédimentation [18]. 

Le traitement primaire élimine plus de la moitié des matières en suspension jusqu’à 60% et de la 

matière organique de l’ordre de tiers de la DBO5 entrante [19]. 
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• Traitement secondaire (biologique) 

   C’est la partie essentielle du traitement, car les composés organiques constituent l’essentiel des 

polluants d’une eau usée domestique, composés très nocifs pour l’environnement. 

   La dégradation de ces composés implique une consommation de l’oxygène dissous nécessaire 

à la survie des animaux aquatiques. 

-Il est pour l’objectif d’éliminer le maximum de composés organiques biodégradables. 

-On dit aussi éliminer le maximum de DCO biodégradable. 

-Son principe est reproduire et accélérer le processus naturel d’autoépuration.  

-Ce fait généralement par voie biologique. Une voie physico-chimique peut s’y ajouter. 

-La biodégradation fait appel à une biomasse épuratrice constituée principalement de bactéries 

[11] 

• Traitement des boues 

Ensemble des procédés destinés à rendre les boues des stations d'épuration conformes aux normes 

environnementales, aux réglementations sur l'utilisation des sols ou aux autres normes de qualité 

applicables en matière de recyclage ou de réutilisation.  

On distingue habituellement le traitement primaire, secondaire et tertiaire.  

Ces traitements ne réduisent pas seulement le volume des résidus, mais stabilisent et transforment 

également ces derniers en composants acceptables sur le plan environnemental et en produits 

dérivés utiles.  

Le traitement tertiaire inclut par exemple le conditionnement chimique, la désinfection, la 

filtration sous pression, la filtration à vide, la centrifugation et l'incinération.  

Il est possible de classer le traitement des eaux usées et le traitement des boues dans des catégories 

différentes, à savoir le traitement secondaire pour les eaux usées et le traitement tertiaire pour les 

boues d'épuration [20]. 
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Introduction 

Le choix de la méthode ou des méthodes nécessaires pour réaliser l’analyse des risques est 

primordial. L’analyse des risques est primordiale Il n’existe pas une méthode unique miraculeuse 

qui permettrait à toutes les entreprises de toutes tailles et de tous secteurs d’analyser leurs risques 

afin de déterminer les mesures de prévention. 

Il existe donc des méthodes avec des objectifs différents, selon le besoin de l’entreprise dans la 

mise en place de son système dynamique de gestion des risques. [21] 

II-1 Notion de base sur le domaine d’analyse des risques : 

II-1-1 Notion de danger : 

Le référentiel OHSAS 18001 [OHS 99] définit le danger comme étant une source ou une situation 

pouvant nuire par blessure ou atteinte à la santé, dommage à la propriété et à l’environnement du 

lieu de travail ou une combinaison de ces éléments [22]. 

selon la norme ISO45001, source susceptible de causer traumatisme et pathologie. Les dangers 

peuvent inclure les sources susceptibles de causer un dommage ou des situations dangereuses, ou 

des circonstances d’exposition potentielle conduisant à des traumatismes et pathologies. 

II-1-2 Notion de risque : 

Le risque se définit par la probabilité de survenue d’un événement potentiellement néfaste (l’aléa) 

et par la gravité de ses conséquences (enjeux).  

-C’est la combinaison d'enjeux soumis à un aléa . 

-On le trouve ainsi traduit de façon simple en termes mathématiques :  

Risque = Aléa (événement) x Vulnérabilité (enjeux) ou encore : 

Risque = Probabilité x gravité …..Risques = Aléas x Enjeux 

( RISQUE = EFFET du DANGER X PROBABILITE) [23]  
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II-1-3 Notion d’accident: 

Selon OHSAS 18001 [OHSAS 99], l’accident est un événement imprévu entraînant la mort, une 

détérioration de la santé, des lésions, des dommages ou autres pertes. [23] 

II-1-4 Notion d’incident : 

Selon la norme OHSAS 18000: " événement ayant entrainé un accident ou qui aurait pu entrainer 

un accident". 

-"Evénement mineur qui survient dans le déroulement d’une action (activité, processus,) et qui 

peut la perturber" 

-"Evénement imprévisible ne provoquant pas de dommage corporel, mais seulement des dégâts 

matériels» [24]. 

II-1-5 Maladie professionnels : 

On peut définir la maladie professionnelle ou « occupationnelle » comme une maladie contractée 

par le fait ou à l’occasion de l’exercice d’une activité rémunérée et qui est particulier à cette activité 

ou reliée directement aux risques particuliers de cette activité On peut la définir aussi comme une 

perturbation de l’organisme humain dont les sources sont surtout attribuables aux condition ,que 

ce soit dans le dans le contenu des taches ,le poste de travail ou toutes autres conditions telles que 

le stress que organisationnel, la qualité de vie au travail [25]. 

II-1-6 Risques professionnels : 

Le risque professionnel est la probabilité, pour un salarié exposé à une situation dangereuse lors 

de son activité professionnelle, de subir des effets nocifs pour sa santé physique et mentale.  

Voici une liste des risques professionnels non exhaustifs : 

− risques liés à l'aération et à l'assainissement ; 

− risques liés au bruit et aux vibrations ; 

− risques liés à la circulation dans l'entreprise ; 

− risques liés à l'éclairage et ( l'ambiance thermique) ; 
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− risque électrique ; 

− risques d'incendie et d'explosion ; 

− risques chimiques ; 

− risques biologiques ; 

− risques liés aux rayonnements ; 

− risques liés au milieu hyperbare ; 

− risque routier ; 

− risques liés à l'utilisation de certaines machines ou équipements de travail ; 

− risques psychosociaux. [25]. 

II-2 Les méthodes d’analyses les risques : 

Il est essentiel de choisir la ou les méthodes pour effectuer l’analyse des risques.  

Il n’existe pas méthode unique permettant à toutes les entreprises de toutes tailles et de tous 

secteurs d’analyser leurs risques 

Par conséquent, il existe des approches avec des objectifs différents, selon des besoins de 

l’entreprise 

 Classification des principales méthodes d'analyse des risques : 

➢  L'Analyse Préliminaire des Risques (APR) 

➢ L’Analyse des Modes de Défaillances, de leurs Effets et de leur Criticité (AMDEC) 

➢ Method Hazard and Operability (HAZOP) 

➢ L’Arbre d'Evénement (ADE) 
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II-2-1 Etude comparative des déférents des méthodes d'analyse des risques : 

  Les méthodes les plus fréquemment utilisées dites de type sureté de fonctionnement sont 

présentées dans le tableau ci-dessous : 

 

Méthodes Typologie 
Défaillances 

envisagées 

 Niveau 

de 

detail 

Domains 

d'application 

privilégiée 

Avantages et lacunes 

 APR 

Qualitative 

Inductive 

Statique 
Indépendants + 

Installation les 

moins 

Complexes 

Etape 

Préliminaire 

d’analyse 

- Très général au stade 

préliminaire  

- Nécessité de l’imagination 

et de l’expérience des 

utilisateurs ; 

- Utilisation lors d’une 

nouvelle conception ; 

- Mise en lumière les 

équipements ou les 

installations nécessitant une 

étude plus fine ; 

- Elle fournit des directives de 

maîtrise des risques => 

méthode de management 

plutôt que d’analyse des 

risques ; 

- Economique en termes de 

temps. 

AMDEC 

Qualitative 

Inductive 

Statique 

Indépendants ++ 
Sous-ensembles 

Techniques bien 

délimités 

- Nécessité d’une meilleure 

connaissance des installations 

; 

- Nécessité de l’expérience 

des utilisateurs de la méthode 

; 

- Nécessité une étude fine des 

installations ; 

- Très efficace 

- Elle est devenue utilisable 

dans les différents systèmes 

technologiques. 
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HAZOP 

Qualitative 

Inductive 

Statique 

Indépendants ++ 
Systèmes 

Thermohydr-

auliques 

Elle est dédiée à l’analyse des 

risques thermo hydrauliques 

(maîtrise des pressions, de 

température, de débit …) ; 

- Long à mettre en œuvre ; 

- Très complexe, exigeante et 

efficace mais ne pas complète 

; 

- Basée sur l’expérience 

ADE 

Qualitative 

Inductive 

Statique 

Combinées +++ 
Défaillances 

Préalablement 

Identifiées 

L’analyse par arbre 

d’évènements est une 

méthode qui permet 

d’examiner, à partir d’un 

événement initiateur, 

l’enchaînement des 

évènements pouvant conduire 

ou non à un accident 

potentiel. Elle trouve ainsi 

une utilité toute particulière 

pour l’étude de l’architecture 

des moyens de sécurité 

(prévention, protection, 

intervention) existants ou 

pouvant être envisagés sur un 

site. A ce titre, elle peut être 

utilisée pour l’analyse 

d’accidents a posteriori. Cette 

méthode peut s’avérer 

rapidement lourde à mettre en 

œuvre. En conséquence, il 

faut définir avec 

discernement l’événement 

initiateur qui fera l’objet de 

cette analyse. 
 

Tableau II-1 : Les différentes catégories de risques professionnels.[22]. 

II-2-1 Les gestion des risques : 

La gestion des risques constitue un ensemble de concepts, de démarches et d'outils destinés à 

identifier et à contrôler les risques qui pèsent sur la vie de l'entreprise afin de les réduire et de 

rechercher la meilleure couverture possible.  

La gestion des risques s'inscrit dans la politique générale de l'entreprise notamment la politique 

qualité, sécurité et environnement qui est devenu un aspect stratégique pout toute organisation.[22]. 
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II-2-2 Les étapes d'analyse des risques :  

Le concept d' d'analyse de risque en général repose sue les démarches sur3 étapes, il s’agit d’un 

modèle de référence structurant les points suivants : 

• Identification des dangers : 

C’est le processus de recherche des potentiels de danger. Elle repose sur plusieurs approches dont 

les plus importantes sont :  

✓ L'approche par les risques : est plus répondue, mais elle prend dangers incontournables 

pour l’EvRP. Car, elle se limite essentiellement à trois Equipement/ Machines, 

insuffisamment compte d’autres potentiels d’en (03) potentiels de dangers Produits/ 

Substances; 

✓ L'approche par le travail : qui vient renforcer par les risques et dont le principe de base est 

l’observation et l’analyse factuelle de la situation de travail (SdT). 

L'identification des dangers provient d’une analyse du milieu de travail, de l’étude du 

comportement de l’employé face à la tâche, etc. il est ensuite possible de définir les phénomènes, 

les situations et les événements dangereux.[22]. 

• Analyse des risques : 

Il s'agit d’un processus de recherche, de reconnaissant et d’enregistrement des scénarios des 

risques d’accidents.  

Ce processus comprend l’indentification des causes et de l’origine des risques d’accidents, des 

événements des situations, ainsi que des dommages qu’ils peuvent engendre ; 

L'analyse des risques implique également de tenir compte des conséquences et de la probabilité 

de leur occurrence.  

Elle se focalise également sur l’identification des facteurs ayant un effet sur les conséquences et 

la probabilité (facteurs déclenchant ou aggravants)  

Elle tient compte également des contrôles de risque existants et de leur efficacité.[22]. 
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• Estimation du risque : 

Elle consiste en une estimation de l’ensemble des conséquences potentielles susceptibles de 

résulter d’un événement, d’une situation ou d’une circonstance, et des probabilités associées, afin 

de mesurer le niveau de risque ; 

L’estimation du risque s’effectue généralement en fonction des grandeurs bien connues du risque 

(probabilité d’occurrence et gravité des conséquences) notamment pour les processus de dommage 

accidentels ; 

Cependant, pour les processus chroniques, l’estimation du risque peut faire intervenir d’autres 

grandeurs (durée d’exposition, dose d’exposition…) ;[22]. 

II-2-3 Choix de la Méthode d’Analyse 

Il existe une multitude de méthodes d’analyse des risques, dans la littérature, passant de l’analyse 

préliminaire des risques (APR) à l’analyse des modes défaillances, de leurs effets et de leur criticité 

(AMDEC), sans oublier la méthode HAZOP…Le choix de ma méthode d’analyse des risques a 

porté sur la méthode EvRP. 

• Evaluation des Risques Professionnels : 

L’évaluation des risques professionnels (EvRP) constitue une étape cruciale de la démarche de 

prévention. Elle en est le point de départ. L’identification, l’analyse et le classement des risques 

permettent de définir les actions de prévention les plus appropriées, couvrant les dimensions 

techniques, humaines et organisationnelles. L’évaluation des risques doit être renouvelée 

régulièrement. 

Qu’est-ce que l’évaluation des risques professionnels ? 

L'évaluation des risques professionnels (EVRP) consiste à identifier les risques auxquels sont 

soumis les salariés d'un établissement, en vue de mettre en place des actions de prévention 

pertinentes couvrant les dimensions techniques, humaines et organisationnelles.  

Elle constitue l'étape initiale de toute démarche de prévention en santé et sécurité au travail 
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L'EVRP est une démarche structurée dont les résultats sont formalisés dans un "document 

unique". Ce document est mis à la disposition des salariés, des membres du CHSCT, des délégués 

du personnel, du médecin du travail, de l'inspecteur du travail et des agents des services de 

prévention des organismes de sécurité sociale ainsi que des inspecteurs de la radioprotection. 

L’évaluation des risques est une obligation imposée par la norme OHSAS 18001 dans le sous 

chapitre 4.3.1.  

L’objectif principal est d’identifier tous les dangers afin d’optimiser les moyens pour préserver 

les ressources (humaines et matérielles) de l’entreprise (unité de travail, poste,). Donc elle conduit 

à choisir des actions de prévention appropriées. [26] 

✓ Composantes principales de l'EVRP : 

a) L’activité et présentation de l’entreprise 

b) Préparation de l’évaluation 

c) Identification des dangers 

d) Classification des dangers 

e) Évaluation du niveau de maitrise du risque 

f) Barrières de sécurité. [26] 

a)  L’activités et Présentation de l’entreprise 

− Historique 

− Missions principales 

− Organisation et organigramme 

− Organisation de la sécurité (activités et missions) [26] 

b) Préparation de l’évaluation 

− Définition des objectifs 
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− Définition de la méthode et plan (techniques, diagramme de Gantt) 

− Constitution du groupe de travail (responsable référent, taille et même l’aide externe) 

− Information du personnel (explication de l’obligation et l’intérêt de la démarche écrite, 

verbale,) [26] 

c) identification des dangers 

Un danger est toute source potentielle de dommage, de préjudice ou d'effet nocif à l'égard d'une 

chose ou d'une personne dans certaines conditions dans le milieu de travail. Fondamentalement, un 

danger peut entraîner un préjudice ou des effets nocifs (aux personnes sous forme d'effets sur la 

santé, ou à l'organisation sous forme de pertes de biens ou d'équipement). [26] 

d) classification des dangers 

Les dangers sont généralement classés comme suit : 

• Biologiques : bactéries, virus, insectes, plantes, oiseaux, animaux et humains, etc. 

• Chimiques : dépendent des propriétés physiques, chimiques et toxiques du produit 

• Ergonomiques : mouvements répétitifs, aménagement inadéquat du poste de travail, etc. 

• Physiques : rayonnements, champs magnétiques, pressions extrêmes (haute pression ou vide), 

bruit, etc. 

• Psychosociaux : stress, violence, etc. 

• Liés à la sécurité : sources de chute et de trébuchement, surveillance inadéquate des machines, 

défectuosités ou pannes de l'équipement. 

e) Typologie des risques : 

− Risques d’accident de travail A.S.A - A.A.T - A.I.P – A. Mortel 

− Risques de maladie professionnelle En prévention on dit nuisance professionnelle 

(chimique, biologique, physique et organisationnelle)  
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− Risques d’accident majeur (flixborough GB ,AZF Toulouse ,NEZLA TP19,…) [26] 

 

Figure II-1 : Typologie des risques [26] 

h) barrières de sécurité 

 

Figure II-2 : barrière de sécurité [26] 

II-3 Les méthodes d’évaluation de risque : 

D'une manière générale Les méthodes d’évaluation des risques est une procédure d’évaluation 

systématique des risques afin d’identifier les risques et leur gestion, plusieurs méthodes peuvent 

être développées à cet effet et qui peuvent être classés de différentes manières. 

Pour identifier les risques il existe trois grandes familles de méthodes [26] : 
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a) les méthodes inductives : La progression inductive descend des causes vers les effets : à partir 

de causes identifiées au préalable, à un ou plusieurs dommages du système, est en phase avec le 

déroulement temporel des évènements (HAZOP et APR.... etc.). 

b) les méthodes déductives : La progression déductive remonte des effets vers les causes : elle 

consiste à rechercher tous les défaillances qui peuvent être l’origine d’un évènement indésirable 

(ADD et Diagramme de ISHIKAWA....etc.). 

c) les méthodes mixtes : C’est la combinaison de tous les types d’approches précédentes. Sur le 

plan méthodologique, on va ainsi, naturellement, vers une meilleure exhaustivité (diagramme 

papillon) [26] 
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III.1 Présentation de l’entreprise : 

La société PROLIPOS est parmi les entreprises les plus importantes du secteur agroalimentaire 

de l'Algérie nord-orientale et est spécialisée dans la production d'huiles et d'aliments dérivés du 

raffinage d'huile végétale brute.  

Constituée en 2000 par la famille BARECHE, l'entreprise s'est aussitôt distinguée sur le marché 

algérien par des produits de qualité supérieure vendus à des prix très compétitifs, dont la production 

dépasse actuellement 700.000 bouteilles par jour.   

SARL PROLIPOS s'occupe non seulement de la production d'huiles végétales à usage 

alimentaire (dont elle est leader de marché) ; l'entreprise a en effet diversifié au fil des années son 

activité dans plusieurs secteurs ayant trait à la technologie commerciale : margarine, savons pour 

l'industrie cosmétique, graisses Végétales pour l'industrie chimique, vernis et peintures destinées 

aux producteurs de colles.   

Récemment l'entreprise algérienne a inauguré aussi une unité de production de liquides 

détergents, un produit pouvant être dilué et utilisé dans de nombreux domaines domestiques et 

hospitaliers pour nettoyer, désodoriser, blanchir, désinfecter ou pour l'épuration de l'eau.  

La production d'huile végétale reste de toute façon l'activité principale avec une capacité nominale 

de 450 tonnes par jour, transformées en huile de table d'une pureté extraordinaire commercialisée 

en bouteilles de 1 litre, 2 litres et dans des bidons de 5 litres.  

L'expansion de la demande de ce produit a poussé les propriétaires de PROLIPOS à investir dans 

trois nouvelles lignes d'embouteillage et de conditionnement d'huile végétale (en état de produire 

de 6.000 à 20.000 bouteilles/heure suivant le format de la bouteille), pour la fourniture. 

III-1-1 Présentation de l’usine: 

− Année de fondation : l'entreprise a été constituée le 6 mars 2000 avec des fonds privés  

− Siège de production : l'usine se dresse dans la zone industrielle de Ain M'lila, au nord-est 

de l'Algérie, sur une superficie de 40.000 m²  

− Chiffre d’affaires : 43,22 millions de € (Groupe BARECHE).  

− Salariés : l'entreprise emploie 260 personnes. 
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Figure Ⅲ-1 : Photo satellite de la direction générale SARL PROLIPOS [27] 

 

III-1-2 Mission principale : 

PROLIPOS spécialisée dans le secteur agroalimentaire et dans toutes les activités liées à 

l'alimentation humaine ; notamment : production de margarine ; raffinage et conditionnement de 

l’huile ; transformation de la matière plastique ; production de savon.  

II se compose des pôles industriels Suivants : 

1- Unité de raffinage de l'huile. 

2- Unité de production margarine. 

3- unité de production de détergents. 

4- unité de Plastique. 

5- Unités de conditionnement. 

6- Unité des fluides et Environnement. 
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III-1-3 Organisation et organigramme :  

 

 

Figure Ⅲ-2 : l’organigramme de PROLIPOS
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III-1-4 organisation de la sécurité : 

Cette politique se traduit par les axes et orientations suivants : 

➢ La satisfaction des clients, des parties intéressées, des exigences légales et réglementaires. 

➢ la protection de l’environnement et la prévention des pollutions. 

➢ Le développement d’une relation de partenariat avec chaque client et à long terme. 

➢ La protection de la santé et la sécurité de ses collaborateurs ainsi que la prévention des risques 

professionnels auxquels ils sont exposés (risques de brulures, risques électriques, glissades et 

chutes, coupures et lacérations, risques chimiques, travail sous froid, risques routiers, épidémie et 

pandémies, intoxication, …etc.) 

➢ La mise à disposition d’un environnement et des conditions de travail sûres et saines pour la 

prévention des traumatismes et pathologies liés à l’activité de full catering.  

Cette maitrise se traduit par l’utilisation des techniques de priorisation des mesures de prévention.  

➢ L’accroissement des parts de marché et de la profitabilité. 

➢ L’amélioration continue du Système de Management Intégré. 

➢ La participation et la consultation des travailleurs dans les prises de décisions relatives à la santé 

et à la sécurité.  

Tous ces engagements seront traduits en objectifs et cibles et seront suivis dans le cadre de la 

planification du Système de Management Intégré. 

Cette politique doit être mise à disposition des parties intéressées, comprise par tous les 

collaborateurs, leur implication pour la réalisation des objectifs est primordiale. Que chacun de 

nous se sente responsable. 

Le QHSE manager est chargé de la coordination des travaux de la mise en place de cette politique 

et de m’informer régulièrement sur l’état d’avancement du système de management intégré. 
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Ⅲ-2 Traitement des eaux usées au niveau de la station d’épuration : 

Dans la wilaya d’OUM EL BOUAGHI, il existe plusieurs stations d’épuration urbaine et 

industrielle.  

Parmi ces dernières, la station de la commune d’AIN M’LILA qui a été dimensionnée pour épurer 

les eaux usées d’origines industrielles de l’usine « PROLIPOS », société de production des corps 

gras et leurs dérivés.  

Cette station traite des effluents provenant de la raffinerie, c’est-à-dire les effluents de l’unité.  

Un dimensionnement a été adapté afin d’atteindre les objectifs épuratoires des eaux usées avant 

leur rejet dans le milieu naturel, ou leur réutilisation dans d’autres domaines 

 

 

Figure Ⅲ-3 : Schéma générale de la Station 
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Ⅲ-2-1 Description général du procédé : 

Le traitement des effluents se subdivise en plusieurs étapes : 

• Prétraitement physico-chimique. 

• Bassin tampon. 

• Traitement biologique. 

✓ Cuve d’aération (aérateur) 

✓ Compartiment de sédimentation (décanteur) 

• Soutirage des boues produites. 

• Bassin de stabilisation. 

• Epaisseur. 

• Traitement des boues 

➢ Traitement physico-chimique:  

L’influent brut est prétraité par coagulation – floculation – flottation afin d’éliminer les matières 

grasses qui sont particulièrement néfastes au procédé biologique à cause d’une part de leur tendance 

de s’adhérer aux flocs (et d’entrainer ainsi leur flottation), à favoriser le développement de bactéries 

filamenteuses et d’entrainer la formation de mousses. D’autre part, les matières grasses dissoutes 

(phosphatides, ...) ne constituent pas le substrat préféré des micro-organismes. 

❖ Coagulation  

La coagulation a pour but de casser l’émulsion des matières grasses en rompant l’équilibre entre 

la répulsion électrostatique et l’attraction moléculaire. Elle est effectuée par l’ajout de sels de fer 

ou d’aluminium, initiant ainsi la formation de micro-flocs. 

La cuve de coagulation utilisé est généralement munie d’un agitateur à grande vitesse afin de 

mélanger coagulant (quantité réduite) et influent (volume important).  
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❖ Flocculation   

La floculation s’effectue par ajout de floculant (poly-électrolyte) à une eau préalablement 

coagulée. Le floculant induit la formation de grands flocs, qui peuvent ensuite être séparés par 

décantation ou flottation.  

➢ Bassin tampon: 

La fonction du bassin tampon est l’homogénéisation des eaux brutes en ce qui concerne le débit 

et la qualité (DBO, DCO, pH, nutriments), et aussi pour pouvoir contrôler la qualité de l’eau si elle 

bonne pour passer aux prochaines étapes.  

Le volume nécessaire du bassin tampon dépend des fluctuations (en débit et en qualité) ; plus 

les fluctuations sont grandes, plus élevé sera le volume du bassin. 

Les eaux sont homogénéisées dans le tampon par agitation avec ou sans apport d’air selon le 

désir d’autoriser ou d’éviter le phénomène de fermentation. 

➢ Traitement biologique: 

− Le procédé de traitement des eaux résiduaires dit « aux boues activées » se déroule en 2 

phases physiquement séparées :  

La biodégradation et la clarification.  

− La première se déroule dans un réacteur homogènement aéré et mélangé, la deuxième se 

déroule dans un décanteur.  

− Dans la première phase les composés organiques sont dégradés par les boues.  

− Dans la deuxième phase les eaux traitées sont séparées des boues.  

❖ Cuve d’aération: 

Dans le bassin d’aération, les eaux brutes sont mises en contact avec les boues activées pour la 

purification. 
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❖ Compartiment de sedimentation: 

Dans le compartiment de sédimentation, la biomasse décante gravitairement et les eaux traitées 

sont évacuées par surverse via une goulotte de débordement. 

La biomasse est collectée au fond du compartiment et ensuite recirculée vers la cuve d’aération 

pour les systèmes conventionnels. 

➢ Soutirage des boues produites: 

-Les micro-organismes métabolisent les matières organiques, croissent et la quantité des boues 

dans l’installation augmente. 

-Afin de maintenir la concentration des boues constante, on procède régulièrement au soutirage des 

boues en excès du système. 

-Le soutirage s’effectue en général à partir du compartiment de sédimentation, où la concentration 

des boues est plus élevée. 

➢ Bassin de stabilization: 

L’excès des boues activées est déchargé vers le bassin de stabilisation où les boues sont aérées 

continuellement sans alimentation afin d’obtenir une digestion des boues, elle se minéralise 

(dégradation de la partie organique des micro-organismes). 

Ⅲ-3 Établissement de la grille de criticité 

Cette grille n’est pas obligatoire, son intérêt réside dans l'aide à la priorisation des actions de 

prévention dans le cadre de l'établissement du Document Unique, tous les services concernés d'une 

structure adopteront la même grille. [28]   

➢ Cotation de la gravité des dommages et de la fréquence d’exposition : 

- Les deux tableaux sous dessous sont des exemples de cotation: 
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Niveau de gravité Échelle Commentaires 

1 Faible 
Blessure ou symptômes bénins Pas ou peu de 

dommage sans arrêt de travail 

2 Moyenne 
Blessure ou symptômes demandant des soins 

médicaux sans arrêt de travail 

3 Grave 

Blessure ou maladie provoquant un arrêt de 

travail Dommages réversibles entraînant une 

incapacité partielle ou permanente 

4 Très grave Blessure ou maladie mortelle 

 

Tableau Ⅲ-1 : cotation de la gravité des dommages 

 

Niveau de 

fréquence 
Échelle Commentaires 

1 Très rare 

Exposition pouvant survenir au maximum une 

fois par an ou peu vraisemblable ou jamais 

rencontrée 

2 Rare 
Exposition pouvant survenir au maximum 

plusieurs fois par an sur le lieu de travail 

3 Fréquent 
Exposition pouvant survenir au maximum 

une fois par mois sur le lieu de travail 

4 Très fréquent 
Exposition pouvant survenir au maximum 

plusieurs fois par mois sur le lieu de travail 

 

Tableau Ⅲ-2 : cotation de la fréquence d’exposition 
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III-4 Evaluation des risques :  
Le risque potentiel Rp se calcule en multipliant, la valeur estimée pour la gravité des dommages, 

par la valeur obtenue de la fréquence d’exposition comme indiqué dans la matrice ci-dessous. [28] 

 

 

Tableau Ⅲ-3 : Grille d'Evaluation du risque résiduel. [28] 

 

➢ Calcul du score de risque en tenant compte des mesures de protection existantes 

En absence de mesures de protection préexistantes, les actions seront priorisées selon le niveau 

de criticité calculé. 

 

 

La zone 

(verte) 

Représente la plage où les risques sont jugés mineurs. En effet, les mesures de contrôles 

qui y sont prises sont très efficaces. 

La zone 

(jaune) 

Représente les risques qui sont jugés modérés. Les activités à l’origine de tels risques 

doivent faire l’objet d’une démarche d’amélioration en vue d’atteindre un niveau de 

risque aussi bas que possible. 

La zone 

(rouge) 

Représente les risques qui sont jugés majeurs et doivent être systématiquement réduits 

au maximum. Les activités à l’origine de tels risques sont susceptibles d’engendrer des 

dommages sévères aux personnes 



Chapitre III: L’application de la méthode EvRP. 
 

 

 30 

Le risque (GxP) brut a été déterminé par le produit entre la gravité et la probabilité. 

Ensuite, il a été établi les critères définissant les mesures de contrôle (Mc), allant d’un (01) à 

quatre (04).  

Afin de pouvoir connaitre les mesures à mettre en place pour traiter les risques, la matrice Risque 

/Mesures de contrôle, a été définie, avec des plages permettant d’apprécier le risque résiduel. 

Le tableau ci-dessous représente les critères établis pour les mesures de contrôle existantes et 

leurs valeurs 

Mesures efficaces 0,25 

Mesures moyennement efficaces 0,5 

Mesures insuffisantes 0,75 

Prévention inexistante 1 

Tableau Ⅲ-4 : Grille de cotation mesures de contrôle. [28]   

Quel que soit les valeurs prises par le Risque brut, au niveau de la matrice, l’efficacité des 

mesures de contrôle pourra permettre de juger l’état de la situation de prévention existante. 

Les analyses des risques au sein de la station d’épuration de l’entreprise SARL Prolipos société 

appliquant la méthode EvRP sont présentées dans le tableau sous dessous. 

• Quelles sont les fonctionnalités d’une barrière de protection ? 

La barrière de sécurité est une mesure de prévention. Vous pouvez l’utiliser pour bien délimiter 

une zone de circulation, une zone de travail ou une zone de stockage. Elle sert alors à fluidifier la 

circulation au sein de l’usine et à sécuriser les différentes installations.  

On peut également utiliser ce dispositif pour circonscrire une zone dangereuse, comme un 

chantier en cours de construction ou encore un obstacle temporaire. 

La mise en place de ces barrières de protection permet de préserver vos employés et vos 

infrastructures. Par conséquent, elles réduisent les coûts liés à la réparation et au dédommagement 

causés par les accidents. 
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• Quel type de barrière de sécurité choisir ? 

Le choix d’une barrière de sécurité doit dépendre du besoin, il faut donc évaluer les risques au sein 

d’entrepôt ou d’usine avant de choisir le type de protection qui convient.  

On va proposer différents critères de dispositifs de sécurité répondant chacun à un besoin spécifique 

Il y a par exemple : 

− L’éliminer du risque pour l’ouïe ou à le réduire le plus possible. 

− Protections auditives : leur efficacité acoustique, c’est à dire de leur degré d’atténuation ; 

leur confort et de leur solidité. 

• Efficacité des barrières de sécurité : 

Lorsque on parle sur l’efficacité des barrières de sécurité, nous considérons ce qui suit : 

• Nombre d'incidents enregistrés (avec et sans arrêt). 

• Le nombre des journées perdues. 

• Evolution de Taux de fréquence. 

• Evolution de Taux de gravité. 

• Classification des accidents par siège des lésions. 

• Classification des accidents par nature des lésions. 

• nombres d’accidents selon l’expérience dans le poste. 

• Classification des accidents par agent matériel.
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G P P M,C P

Prétraitement 

physico-

chimique:(la 

manipulation et 

mélange de produits 

marqués par un 

symbole de danger)

contact d’un produit dangereux et 

être infecté par les voies 

respiratoires, la peau, les yeux

coagulation 

l'utilisation de le sulfate 

d'aluminium, le sulfate ferrique et 

le chlorure d'aluminium

floculation 

floculant (produit 

dangereux:chlorure ferrique 

chaux, chlore, eau oxygénée, 

sulfate d’alumine)

flottation explosion de le flottateur physique

Brûlures

Incendie / explosion 

(saturation en poussières 

par exemple)

4 1 4 4 0,75 3

9

Zone barriere de sécurité
P

chimique

Brûlure

Inhalation de fumées 

toxique

Intoxication au CO

3 3

Identifier les produits chimiques sur 

chaque bidon,flacon,bouteille….                                             

Etablir un protocole de sécurité pour les 

opérations chargement et déchargement ;

Effectuer les vérifications périodiques ;

Obtenir les fiches de données de sécurité 

(FDS)des produits: lunettes ou masque 

antiprojections ; gants de manutention, 

gants contre le risque chimique, gants 

contre le risque gants à manchette ;

- masque de protection respiratoire adapté

z
o

n
e
 d

e
 p

r
é
tr

a
it

e
m

e
n

t 

N. R 
Activité Danger / senario de danger

classification de 

danger

typologie des risques / 

Impact dommages

Moyens de secours adaptés (extincteurs, 

…)                                                                                                                                                                     

Etablir un protocole de sécurité pour les 

opérations ; Effectuer les vérifications 

périodiques ; Obtenir les fiches de 

données de sécurité                                              

-Affichage des diverses consignes de 

sécurité                                                        

formation évacuation et à l’extinction

0,5

réévaluation

4,59
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surveillance et maintenance des 

installations électriques, des 

appareils de gestion des bassins

Electrisation

choc électrique

brûlure

incendie

l’électrisation

l’électrocution                                     

mort 4 4 16 16 0,5 8

Les risques de chutes et de 

glissades: circulation des agents 

sur les passerelles au-dessus des 

bassins, sur les ouvrages aux 

abords immédiats des 

équipements et par la présence 

d’ouvertures dans le sol de type 

trappe ou regard 

Contusion, hématomes

Fractures

Décès,.

4 3 12 12 0,75 9

manipulation des trappes, des 

tampons de regard 
3

Contraintes vertébrales

Traumatismes par 

contusions,écrasement, 

chutes, chute de la charge, 

entorse, etc.

Douleurs musculaires et / 

ou articulaires, lumbago, 

sciatique…

TroublesMusculoSquel-

ettiques                 Fatigue

Fournir des informations aux salariés sur 

les caractéristiques des charges

Porter des chaussures de sécurité, des 

gants de manutention. 

Assurer une formation «gestes et postures 

» adaptée à l'activité des salariés

4

Prévoir la consignation

Contrôler périodiquement les installations 

électriques par un organisme compétent

Déployer une campagne de sensibilisation 

des salariés au risque                                                                                 

Fournir des équipements de protection 

individuels adaptés et en bon état : Gants, 

chaussures à semelle isolantes, lunettes de 

protection

Habilitations électriques adaptées

ergonomique

physique

 B
a

ss
in

 t
a

m
p

o
n

Utiliser les nacelles, plate-forme de 

travail, marchepieds, lignes de vie, garde-

corps, protections individuelles…                   

Formation à l’utilisation des matériels et 

des protections individuelles,aptitude 

médicale prévoir des manipulations en 

binômes 

l’homogénéisation 

des eaux brutes

12 312 0,25
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travail dans un environnement et 

des conditions difficiles:travail 

dans ambiance sonore élevée

phisique

Surdité

Maladies digestives, Gène 

et entrave à la 

communication orale 

(conversation, téléphone, 

signal

d’alarme...)

 Inconfort

 Maladie professionnelle 

(déficit auditif 

irréversible...)

3 4 12 12 2 6

Traitement 

biologique

présence de germes pathogènes 

dans les effluents; 

Inhalation;Ingestion

Contact cutané

respiratoire : aérosols produits 

par les systèmes d’aération lors 

du pelletage ou de l’épandage des 

boues ou lors des opérations de 

nettoyage au jet d’eau (haute 

pression)

biologique

  troubles gastro-

intestinaux à des 

affections respiratoires 

importantes

3 3 6 6 0,25 1,5

Traitement des 

boues

 Dégagements de gaz de 

fermentation des matières 

organiques (méthane ou 

hydrogène sulfuré pour et les plus 

dangereux H2S)

Risque

chimique

Asphyxie,

mort

4 3 12 12 0,75 9

u
n

it
é 

d
e 

tr
a

it
em

en
t 

b
io

lo
g

iq
u

e

Soutirage des boues 

produites

Syndrome

respiratoires/Pseudogripp

aux/Douleurs

articulaire/Infections

cutanées/ORL/ Hépatite A           

Ingestion

Inhalation

Fournir des moyens adaptés (contenant 

pour déchets contaminés, produit 

désinfectant, matériel de préhension...)

Former et informer le personnel (risques, 

type de polluant et de contaminant...)

Informer le personnel des précautions 

d’emploi des produits (consignes de 

manipulation, protocole...)

Assurer une ventilation adaptée du local

Faire des analyses atmosphériques et 

surveiller ; EPI                                                          

Détecteur fixe de gaz sulfure d'hydrogène 

(H2S)                                                        

faites utiliser les équipements de 

protection individuelle

informer le personnel 

Supprimer les sources de bruit

Déplacer l’installation et l’appareil bruyant 

: Attention de ne pas déplacer le risque (un 

local ou une zone séparé,isolé, sans 

activité...)

Limiter l’intensité du bruit

Installer des protecteurs (encoffrement, 

caisson, capotage, cabine, parois anti-bruit, 

traitement phonique du local,

traitement acoustique des parois...)

Aménager les installations (silentbloc...)

Veiller à la conformité des machines

3 62biologique
Graissage des pompes Boues 

biologiques

Faire utiliser les moyens de protection 

(poste de sécurité micro-biologique…                                                            

consignes de manipulation, personnes 

concernées, EPI,

Distribution de contenant seringues et tout 

déchets contaminés, produits 

désinfectants, matériels de préhension

connaissance des polluants

1,56 0,25
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III-5 Analysassions et recommandations :  
Après avoir identifié les risques de toutes Parties Intéressées de la station d’épuration de 

l’entreprise SARL Prolipos ; nous constatons qu’il y a trois risques majeurs dont la criticité est 

située entre 12 et 16 et dont l’entreprise doit mettre en place des plans d’action d’urgence proposés 

pour les réduire et ils concernent les dangers suivants :  

- liés au risqué chimique ; 

- liés à la charge physique ; 

-liés aux risques ergonomiques ; 

Une évaluation de chaque risque en fonction de la grille d’évaluation appliqué par la méthode 

choisie en observant alors une diminution de ces risques. 

Nous prenons comme exemple le risque de travail dans un environnement et des conditions 

difficiles : travail dans ambiance sonore élevée ; l’évaluation des risques liés au bruit passe par 

une évaluation et si nécessaire un mesurage des niveaux de bruit auxquels les travailleurs sont 

exposés. 

Elle a pour objet de déterminer des indicateurs de risques, principalement niveau d’exposition 

sonore quotidienne pression acoustique de crête qui correspond à des bruits intenses mais courts 

et de décider des mesures de prévention appropriées 

Recommandations : 

-Les recommandations peuvent se résumer ainsi qu’il suit : 

✓ Faire un état des lieux mensuel des stations d’épuration en Santé Sécurité au Travail. 

✓ Mettre en place un document unique d’évaluation des risques professionnels pour assurer 

une traçabilité. 

✓ S’intéresser davantage aux outils et méthodes utilisés pour la démarche prévention. 

✓ Développer davantage la culture de la prévention au sein de l’PROLIPOS, en intégrant les 

aspects Santé Sécurité au travail dans tout projet les nécessitant. 
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✓ Mieux organiser la prévention des risques professionnels dans les Step en désignant des 

responsables d’unités. 

✓ Accorder plus d’importance au personnel en recueillant leurs opinions et perceptions sur 

les éventuelles modifications de mesures de contrôle, dans le cadre du suivi. 

✓ Renforcer la sensibilisation et la formation du personnel sur les familles de risques présents 

au niveau des Step, ainsi que sur le port des EPI. 

✓ Renforcer également les pictogrammes (panneaux de signalisation) au sein des Step, selon 

la sensibilité des unités. 

✓ Remplacer les ouvrages présentant des risques, par d’autres garantissant plus de sécurité 

✓ Effectuer des opérations de désencombrement des voies de passage et de nettoyage régulier 

des unités comportant des refus. 

✓ Elaborer et mettre en œuvre un programme de vaccination adapté pour le personnel, afin 

de favoriser la prévention des risques biologiques. 

✓ Mettre en place des détecteurs à gaz (multi paramètres) pour mieux parer aux risques 

chimique
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Conclusion générale : 

 

La sécurité au niveau des stations traitement d’eau c’est très important, car leur rôle est essentiel 

pour assurer la protection de personnes, des biens, et la protection d’environnement.  

Nous avons étudiés les dangers et les conséquences concernant ce système par la méthode 

d’évaluation des risques (EvRP), elle en est le point de départ. L’identification, l’analyse et le 

classement des risques permettent de définir les actions de prévention les plus appropriées, couvrant 

les dimensions techniques, humaines et organisationnelles. 

Notre travail de recherche basée sur l’identification des différents dangers ainsi que leurs risques 

respectifs et les dommages pouvant être causé, Parmi eux, nous citons : 

− Les risques sont jugés mineurs. En effet, les mesures de contrôles qui y sont prises sont très 

efficaces. 

− Les risques jugés modérés. Les activités à l’origine de tels risques doivent faire l’objet 

d’une démarche d’amélioration en vue d’atteindre un niveau de risque aussi bas que 

possible. 

− Les risques majeurs et doivent être systématiquement réduits au maximum. Les activités à 

l’origine de tels risques sont susceptibles d’engendrer des dommages sévères aux personnes 

Nous avons premièrement abordé la thématique théoriquement pour bien comprendre les notions 

de bases, les démarches à suivre et deuxièmes, analyse des risques professionnels réalisés au niveau 

de la station ; on a conclu que : 

− L’évaluation des risques professionnels (EvRP) constitue une étape cruciale de la démarche 

de prévention.  

− Elle en est le point de départ, l’identification, l’analyse et le classement des risques 

permettent de définir les actions de prévention les plus appropriées, couvrant les dimensions 

techniques, humaines et organisationnelles. L’évaluation des risques doit être renouvelée 

régulièrement. 
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− L’HSE doit assurer permanence que toutes les personales respectez les mesures de sécurité 

et portes les moyennes de protection. 

En fin, une proportion de recommandation pratique a été prévue dans cette étude pour éviter ou 

éliminer les risques qui peuvent être soumis à une situation de redressement et de rétablissement 

pour minimiser la gravité
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